
COMPTE-RENDU DE RANDONNEE
« ANGLET - ACCUEILLE »

groupe Kalakariak du jeudi
20 AVRIL 2023

BOUCLE DE PICHTA
Dénivelé : 960m 
Distance: 12,2km

Durée: 4h  de marche

Encadrants : Christine Gauthier-Bédora
Michel Bédora

Participants : 10
Conditions météo : Nuageux-chaud-vue dégagée-vent du sud 
Covoiturage :  240km AR- 2h de trajet- 18€/pers
Points forts et 
particularités  :

Randonnée  difficile-pentes raides
chemin  bien tracé  à la montée variante GR10– Descente sur 
sentier non cairné- nombreuses cascades, possibilité de pèche 
et baignade-pentes raides

Aller explorer la Soule , Province Basque française aux paysages si différents de 
notre Labour, apparaît souvent comme une véritable expédition. Les belles 
journées d’été s’y prêtent bien surtout pour aller chercher un peu de fraîcheur sur 
les contreforts de l’Ory. 

Pichta est une belle cascade capricieuse qui lorsque nous la visitons au lendemain 
d’un orage peut égaler celles de La Réunion et c’est exactement ce que nous avons 
fait pour notre plus grand plaisir, loin de la canicule de la côte.

Départ :
Rejoindre l’entrée de Larrau , le mieux est de passer par Mauléon car la route est plus rectiligne.
Au niveau du camping prendre à gauche la petite route qui coupe le camping en deux. Suivre les
panneaux  « pichta »,  la  route  devient  vite  chaotique  mais  accessible  aux  voitures  en  roulant
doucement.  La  vue  sur  les  Cathédrales  d’Amubi  et  les  canyons  d’Holzarte  et  d’Amubi  est
magnifique . Nous pouvons mème apercevoir la cascade de Pichta , objectif de notre expédition. 
Nous franchissons le pont d’Amubi et allons nous garer 2km plus loin sur une zone aménagée pour
l’exploitation forestière. Ne cherchez pas la cabane métallique verte décrite dans des topo , elle a
été détruite.

Le circuit : 
Du parking (700m),  nous continuons la route en montant par quelques virages . Nous traversons
un guai au niveau d’une prise d’eau puis prenons 100m plus loin un petit chemin terreux à droite,



très raide ; notre chemin se poursuit au cœur d’une belle foret ; une biche et son faon s’échappe
devant nous . Nous suivons toujours les marques rouges et blanches du GR ; au bout d’une heure
la cascade est en vue et à l’oreille !
Au niveau de la cabane de Pichta Pékoa(1150m )nous nous approchons du bord du ruisseau pour
admirer la cascade et prendre des photos.
Après  cette  séance  bien  rafraîchissante  nous  continuons  à  monter  par  le  chemin  raide  et
caillouteux mais bien marqué ; enfin ! nous réussissons à faire une petite variante en passant à
gauche  d’un  mamelon  rocheux  alors  qu’il  fallait  passer  à  droite  mais  cela  n’a  eu  aucunes
conséquences puisque nous avons retrouvé très vite notre trace et nos compères de l’arrière.
À 1410m nous arrivons à la bergerie « Pista Gagnekoa » et empruntons la route pastorale toujours
vers le sud.
Au collet,  1497m (point haut de la randonnée) nous coupons le virage et descendons dans le
talweg pour rejoindre un chemin de moutons jusqu’à l’angle de la route en contre-bas ( pas de
sentier, commencer à descendre directement vers le ruisseau puis suivre intuitivement des traces
en descendant progressivement)
A ce collet, l’Ory dans toute sa splendeur et son « indomptabilité »  nous apparaît et devant nous la
muraille de l’Otchogorrigagna. 
A nouveau sur la route, nous nous dirigeons vers une autre bergerie habitée par Stéphane qui se
fera un plaisir de vous offrir le café quand vous passerez par là.
Nous nous dirigeons ensuite vers la belle cabane d’Ardané bien aménagée mais décidons de pique-
niquer au bord du ruisseau un peu plus loin ,dans ce vallon herbeux suspendu.
Nous poursuivons vers le nord pour franchir une clôture de barbelés et aborder un petit sentier le
long d’une série de cascades ; il faut bien rester rive gauche des cascades. Aucun cairn mais des
traces assez logiques de descente . La vigilance est nécessaire pour ne pas glisser dans le torrent en
contrebas .  Puis nous arrivons à la cabane d’Ardane Pékoa aménagée comme si  vous deviez y
passer les vacances !
Nous poursuivons notre chemin presque à regrets en foret pour remonter ensuite un petit sentier
et passer un éperon rocheux ; 
En chemin nous trouvons des silènes enflées, des myosotis, des géraniums sauvages des orchis et
bien d’autres reines du printemps.
le chemin débouche un peu plus tard sur une piste forestière qui nous ramène aux voitures.
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